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ARRET 

DU  CONSEIL  D’ÉTAT 

D U RO  I, 

Portant  Règlement  fur  les  Privilèges  en  Librairie^ 

if  les  Contrefaçons. 

Du  30  Juillet  1778. 

Extrait  des  Regi/îres  du  Confell  dÉtat, 

Le  roi  s étant  fait  rendre  compte,  en  fon  Confeil, 
des  différentes  repréfentations  auxquelles  ont  donné 
lieu  les  Règiemens  du  30  août  dernier,  fur  le  fait  de  la 
Librairie,  a diflingué,  parmi  les  Mémoires  remis  à ce  fli/et 
à M.  le  Garde  des  Sceaux,  les  obfervations  de  fon  Académie 
françoife.  Sa  Majefté  a vu  avec  fatisfaélion  que  ces  obfervations 
étoient  principalement  l’expreffion  de  la  reconnoiffance 
de  fon  Académie  françoife , <5c  que  s’il  reftoit  aux  Membres 


t 
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qui  la  compofent  quelques  vœux  à former,  ils  n’a  voient 
pour  objet,  en  rendant  grâce  à Sa  Majeflé  des  foins  qu’Eile 
a bien  voulu  prendre  en  faveur  des  Gens  de  Lettres,  que 
d’obtenir  que  les  nouveaux  avantages  que  leur  affurent  les 
règiemens  du  3 o août  dernier,  deviennent  encore  plus  fiables 
<Sc  plus  folides.  Sa  Majefté  s’ed  déterminée  d’autant  plus 
volontiers  à manifefler  plus  particulièrement  fes  intentions 
à cet  égard , qu’EIIe  n’a  vu  dans  les  demandes  de  l’Académie 
que  le  développement  de  l’efprit  des  règiemens  ou  l’indication 
des  moyens  d’en  affurer  l’exécution  ; de  qu’en  confacrant 
ces  demandes  par  fon  autorité,  Elle  donne  une  nouvelle 
preuve  de  fa  proteélion  à ceux  de  fes  fujets  qui,  par  leurs 
travaux  & leurs  veilles,  concourent  au  progrès  des  Lettres 
& des  Sciences:  A quoi  voulant  pourvoir;  LE  Roi  ÉTANT 
EN  SON  Conseil,  de  l’avis  de  M.  le  Garde  des  Sceaux, 
a ordonné  de  ordonne  ce  qui  fuit  : 

Article  premier. 

L’Article  III  de  l’arrét  du  Confeil  du  30  août  1777, 
portant  Règlement  fur  la  durée  des  Prmléges  en  Librairie , 
fera  exécuté  félon  fa  forme  de  teneur  ; en  conféquence , 
ceux  qui  obtiendront  à l’avenir  des  privilèges  pour  imprimer 
des  Livres  nouveaux,  en  jouiront  pendant  tout  le  temps  que 
M.  le  Chancelier  ou  Garde  des  Sceaux  aura  jugé  à propos 
d’accorder,  fuivant  le  mérite  ou  l’importance  de  l’ouvrage, 
fins  qu’en  aucuns  cas  ces  privilèges  puiflent  être  d’une 
moindre  durée  que  de  dix  années. 

I I. 

L’Article  V du  même  arrêt  du  Confeîl,  fera  exécuté 
félon  fa  forme  de  teneur  ; en  conféquence , tout  Auteur 
qui  aura  obtenu  en  fon  nom,  le  privilège  de  fon  Ouvrage, 
non-feulement  aura  le  droit  de  le  faire  vendre  chez  lui, 


3 

mais  il  pourra  encore,  autant  de  fois  qu’il  le  voudra,  faire 
imprimer,  pour  fon  compte,  fon  Ouvrage  par  tel  Imprimeur, 
le  faire  vendre  auffi  pour  fon  compte  par  tel  Libraire 
qu’il  aura  choifi,  fans  que  les  traités  ou  conventions  qu’il 
fera  pour  imprimer  ou  débiter  une  édition  de  fon  Ouvrage, 
puiffent  être  réputés  cefTion  de  fon  privilège. 

III. 

r 

Les  articles  LXV  dg  l’Edit  du  mois  d’août  1686, 
CIX  du  Règlement  de  1723,  I.®'^  <Sc  III  de  l’arrêt  du 
Confeil  du  30  août  1777,  concernant  les  Contrefaçons, 
feront  exécutés  félon  leur  forme  & teneur  : Et  pour  en 
faciliter  l’exécution , Sa  Majedé  ordonne  que  dans  toutes 
les  Lettres  patentes  de  privilèges  qui  feront  expédiées  à 
l’avenir,  il  foit  énoncé  qu’il  fera  procédé  par  voie  de 
plainte  (5c  information  contre  tous  auteurs , pofTeffeurt , 
didributeurs  de  fauteurs  de  contrefaçons,  fans  que  les  peines 
portées  par  les  Lettres  patentes  de  privilèges,  puiiïent  en 
aucun  cas,  <Sc  pour  quelque  caufe  que  ce  foit,'  être  remifes 
ni  modérées. 

I V. 

Ordonne  au  furpîus  Sa  Majedé  que  tous  les  Règîemens 
du  30  août  dernier,  continueront  d’être  exécutés  félon  leur 
forme  (5c  teneur.  Et  fera  le  préfent  arrêt  imprimé,  publié 
(Sc  affiché  par-tout  où  befoin  fera  de  regidré  fur  les  regidres 
de  toutes  les  Chambres  fyndicales  du  royaume.  Fait  au 
Confeil  d’Etat  du  Roi,  Sa  Majedé  y étant,  tenu  à Verfaides 
le  trente  juillet  mil  fept  cent  foixante-dix-huit.  Signé  AiaelOT , 


À PARIS,  DE  L’IMPRIMERIE  ROYALE.  1778, 


